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Message d'espoir : « Nouveaux résistants à l’ordre néolibéral, bâtisseurs d’un monde où

chacun trouve sa part de vie, de liberté et d’action, expérimentateurs de solutions alternatives

aux problèmes du temps... Qu’ils se rassemblent, s’unissent, fusionnent partout dans le

monde pour mettre un terme à la dictature économique et financière, suppôt des dictatures

politiques. Celles-ci semblent être, enfin, ébranlées par la colère des peuples. C’est heureux

mais ce n’est qu’un début. Je souhaite de tout cœur que nos propositions en faveur des biens

communs du vivant soient comprises de tous et participent à l’urgente et indispensable

métamorphose de la société humaine vers une nouvelle civilisation ».

Danielle Mitterrand

Source : http://www.france-libertes.org/deces-de-danielle-mitterrand.html

Vers un printemps

démocratique... Ou pas ?

Au printemps prochain, nous participerons au suffrage universel.
Souhaitons que notre vote soit respecté (alors que dans d’autre pays européens,

la gouvernance vient d’être bafouée). Voter en conscience, sans peurs, ni
chauvinisme, sera un acte citoyen important : y compris pour désigner notre
député(e), après l'élection présidentielle.

Localement, que ferez vous en 2012 ?
Faire bourgeonner vos actions, comme en 2011, participer, construire ensemble,

innover, transmettre les expériences dans les associations, et construire en
partenariat avec les collectivités ... et vous indigner s’il le faut quand la démocratie
est oubliée.

Gageons que vous serez acteurs de ces enjeux car nous découvrons, au fil des
numéros du Phare, dans les articles que vous écrivez :
- votre enthousiasme et votre ténacité pour les causes citoyennes ;
- votre engagement généreux pour les causes humanitaires ;
- votre accueil et votre soutien aux plus démunis ;
- votre esprit critique, qui déjoue manipulations médiatiques et discriminations ;
- votre pratique du respect mutuel,
  pour bâtir le « Bien vivre » et le « Vivre ensemble » ;
- votre volonté d’être impliqués dans la démocratie partenariale.

La Rédaction du Phare souhaite que 2012 soit, pour vous et vos proches,

une année de progrès démocratiques, économiques et sociaux au service des

citoyens, ainsi qu'une année d’actions pour créer avec joie, tous ensemble,

un monde meilleur.

Le Comité de Rédaction
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À Josette Barraud, responsable du Secours Catholique des Ulis

Nous côtoyons chaque jour ces bénévoles qui donnent de leur temps pour les
autres. Ils participent à la vie d’associations humanitaires ou sportives, de clubs ou
mouvements divers. Ils prennent souvent des responsabilités. Ils tissent du lien
social dans nos quartiers. Ils ne comptent pas le temps qu’ils offrent aux autres. Ils
agissent afin qu’il y ait moins de personnes isolées. Chargés de famille ou célibataires,
certains ont des responsabilités dans le monde de l’entreprise ou le syndicalisme,
d’autres font face à la galère quotidienne.

De tous âges, de toutes conditions, les bénévoles embellissent la vie. Sans eux, que
serait la vie de notre monde ? Ils offrent leur cœur, ils ouvrent leurs bras pour que
chaque personne soit accueillie et reconnue. Jamais nous ne leur dirons assez
“ merci ” pour ce qu’ils sont et pour ce qu’ils font.

Dans un monde où tout se monnaye, ils nous apprennent la gratuité. Dans une
société marquée par le "chacun pour soi", ils nous invitent au "chacun pour tous".
On les dit en voie de disparition ; pourtant, nous en voyons sans cesse se lever,
s’engager et agir. Tous ces hommes et femmes au grand cœur font l’admiration de
ceux qui les rencontrent. Tous sont utiles. Ils sont aussi un appel à faire de notre
existence une vie pour les autres. Merci, Josette.

Extrait d’un texte lu

lors des obsèques de Josette, le 9 novembre 2011

Josette, Pendant toutes ces années passées au Secours Catholique

en tant que responsable de l’équipe locale des ULIS, tu nous as souvent montré le
chemin pour aller vers notre frère, étranger, mal logé, démuni. Ton écoute attentive,
ton discernement, ta ténacité, nous ont bien souvent permis d’avancer et de leur
permettre de reprendre pied. Tu nous quittes en ce mois de novembre, temps de la
collecte nationale. Nous te revoyons tous, le troisième dimanche, nous inviter au
partage avec les plus pauvres et les plus fragiles pour leur donner une place dans
nos communautés.
« Aidons-nous les uns les autres », thème de cette année… Tu as fait tiennes ces
paroles. Merci Josette pour ce que tu as été, pour tout ce que tu as apporté aux
accueillis et aux bénévoles.
Tu nous manqueras, Au revoir Josette.

L’équipe des bénévoles des Ulis

Josette Barraud a toujours suivi
avec intérêt les instances de
démocratie participative des Ulis.
La photo ci-dessus a été prise à
l'occasion du 10e anniversaire du
Conseil de Quartier Nord-Ouest, le
6 novembre 2009, à la MPT des
Amonts. Elle y a participé à un
joyeux "concours de chapeaux".
C'est pourquoi elle montrait là ce
sourire chaleureux et ce regard vif
que ses amis appréciaient et qui
resteront dans leurs mémoires.

Inter Accueil en Essonne a le plaisir de vous inviter
à sa prochaine soirée film-débat-dîner partagé,

le  dimanche 29 janvier à 16 h 45
au LCR de Tournemire :

« Rencontre  de  croyants  de  différentes  confessions : vers  quel  partage ? »

Beaucoup ont été touchés par le film de Xavier Beauvois, « Des hommes et des Dieux ».
Après un court reportage, Hubert de Chergé, frère de Christian, le prieur de Tibhirine, et Khaled Roumo, écrivain et
poète, partageront avec nous leur expérience de la Rencontre.

La soirée suivante sera le dimanche 25 mars, autour des mariages mixtes.

Pour tous renseignements : contact@interaccueil.fr - Site Internet : www.interaccueil.fr
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Marie CURIE,

femme exceptionnelle

(1867 - 1934)

“ Je suis née à Varsovie...”. c’est par cette petite phrase
que Marie Sklodowska-Curie commençait souvent ses
discours officiels.

En cette fin de XIXème siècle riche d’insurrections, de révo-
lutions, de bouleversements, les recherches scientifiques
avaient permis un développement technique et industriel en
Europe.

Humanistes, ses parents, lui avaient transmis les bases
d’une culture solide et une grande largeur d’esprit.

Intelligente, sachant que les femmes n’avaient pas le droit
de suivre des études supérieures, cette
jeune polonaise quitta son pays, rayé des
cartes du monde par la Russie tsariste
et la Prusse, pour Paris où elle poursuivit
des études brillantes en Sorbonne.

Sacrifiant son retour en Pologne pour
réaliser son rêve d’être une chercheuse
scientifique, elle rencontra Pierre Curie
qui partageait la même passion pour la
Physique. Un grand amour naquit entre
eux et leur mariage fut très heureux.
De cette union naîtront deux filles :
Irène et Ève.

Acharné, le couple travailla dans des
conditions matérielles très difficiles sur
la découverte des propriétés du radium :
une tonne de pechblende à traiter pour un gramme de radium
obtenu. L’ambiance machiste de l’époque poursuivit Marie
toute sa vie : leur travail commun fut couronné par un prix
Nobel de Physique, en 1903, mais Pierre avait dû insister
pour que le nom de Marie y soit associé.

Après la mort tragique de Pierre Curie, Marie reprit la charge
du cours de Physique à la Sorbonne en 1906. Après son
cours inaugural, « Le journal », périodique très conservateur
de l’époque, la salue ainsi : « C’est une grande victoire

féministe que nous célébrons en ce jour. Car, si la femme

est admise à donner l’enseignement supérieur aux

étudiants des deux sexes, où sera désormais la prétendue

supériorité de l’homme mâle. En vérité, je vous le dis :

le temps est proche où les femmes deviendront des êtres

humains.»

Déterminée, elle poursuivit son travail grâce à l’aide de
son beau-père qui s’occupait de ses filles. En 1911, fut dé-
cerné à Marie Curie seule le deuxième prix Nobel de Chimie
pour sa découverte du radium et du polonium, nommé ainsi
en hommage à son pays natal.

En raison de sa liaison avec Paul Langevin, un brillant phy-
sicien, elle fut priée de renoncer à son Prix et de ne pas se
présenter à Stockholm pour éviter le scandale. En femme
libre, elle décida d’y aller personnellement en ripostant que
sa vie privée n’avait rien à voir avec sa vie professionnelle.

Engagée, lorsque la guerre éclata en 1914, Marie Curie se
mobilisa. Comme elle détenait le permis de conduire, elle
se mit au volant d’un camion militaire pour réaliser des
radiographies. Ces ambulances radiologiques mobiles furent
surnommées « Petites Curies ». Malgré le danger, sa fille
Irène travailla avec elle.

Droite, honnête, fidèle à ses idéaux, une femme en avance
sur son temps dans sa vision du Monde et des relations
humaines. Une grande amitié la lia à Albert Einstein , paci-
fiste convaincu. Avec lui, elle s’engagea dans la Commission
Internationale de Coopération Intellectuelle créée dans le
cadre de la Société des Nations en 1921, première orga-

nisation internationale fondée après la
première guerre mondiale et destinée à
encourager la compréhension entre les
Peuples et à empêcher de nouvelles
guerres. On sait ce qu’il en advint.

Active, elle voyageait beaucoup pour
trouver des fonds afin de continuer ses
recherches. Lors de son voyage en
Amérique, on lui offrit un gramme de
radium produit par leur industrie. Elle
créa également deux instituts du Radium :
à Paris et à Varsovie.

Albert Einstein disait d’elle « qu’elle

était, de tous les êtres célèbres, le seul

que la gloire n’ait pas corrompu », et
tous deux étaient convaincus que la

recherche était une aventure dont il fallait toujours payer le
prix. Elle travailla jusqu’à sa mort due aux radiations, dont
on ne connaissait pas toutes les conséquences à l’époque.

La France honora Marie et Pierre Curie en transférant leurs
cendres au Panthéon en 1995. Marie fut la seule femme
née à l’étranger à y entrer. Au fronton de cet édifice est
inscrit : « Aux grands hommes, La Patrie Reconnaissante ».

Peu de femmes ont eu un destin aussi grandiose : mère
comblée (1), deux Prix Nobel, deux patries aussi aimées l’une
que l’autre, des amours passionnées et un amour de l’huma-
nité hors du commun. C’est pourquoi, en cette année inter-
nationale de la chimie durant laquelle Maria Sklodowska-
Curie est honorée, j’ai eu envie de vous faire partager mon
admiration pour elle.

Bozena  Marion  Teodorowicz

(1) Irène et son mari, Frédéric Joliot, seront honorés d’un Prix
Nobel de Chimie et Ève, pianiste, verra son mari, Henry
Labouisse, recevoir le Prix Nobel de la Paix au nom de l’Unicef.
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Cinquantenaire de la Réu-
nification du Cameroun

Le Cameroun, sous la période de mandat et de tutelle, avait
été divisé en deux parties, l’une administrée par la France
(Cameroun oriental), l’autre administrée par l’Angleterre
(Cameroun occidental). Le Cameroun francophone obtint
son indépendance le 1er janvier 1960. Le 1er octobre 1961
marque l’indépendance du Cameroun occidental et la
réunification des deux Cameroun : c’est la naissance de
« la République Fédérale du Cameroun ».

Élection de
Miss Nouvelle Chance

L’association Nouvelle Chance, créée aux Ulis en 2009, a
organisé, le 18 novembre 2011, une soirée festive à la Salle
des fêtes de Courtaboeuf. Cette association a pour but de
développer les ressources haïtiennes par des actions
concrètes dans divers domaines : médical, social, culturel,
éducatif et économique.

Pour la première fois, a eu lieu l’élection de la Miss Nouvelle

Chance, parmi 7 candidates (Chloé, Darianne, Cindy,

Tous ces évènements marquent la particularité de la
célébration du cinquantenaire au Cameroun, qui a débuté
en 2010 et s’achèvera en 2011, avec la célébration du
cinquantenaire de la réunification en octobre 2011. 

Après la mémorable journée culturelle franco-antillaise, le
samedi 1er octobre 2011 au Stade Jean-Marc Salinier, avec le
match d’exhibition de football ayant opposé une sélection des
Anciens Lions Indomptables du Cameroun (Rigobert Song,

Emmanuel Maboang Kessack, Raymond Kalla, Patrick

Mboma, Pierre Wome, Joel Eboué, Serge Mimpo,

Djento, etc) à une sélection de footballeurs ulissiens,

Pharlonne, Elodie, Julie et Nudrige). C’est Julie Dominique,
âgée de 18 ans, qui a été élue. Elle est originaire d’Haïti et
réside à Marcoussis. Elle est étudiante en première année
de BTS communication. “ Je ne m’attendais vraiment pas à
gagner face aux autres candidates, qui étaient toutes aussi
motivées. Je voulais vraiment représenter une association
qui souhaite aider les enfants laissés à l’abandon, en
construisant un orphelinat. C’est un geste très généreux et
noble et c’est pour moi un privilège de représenter cette
association ”. Elle accompagnera durant toute une année
les manifestations et événements organisés par l’association.

L’association a eu le soutien du groupe Original H, un orchestre
de kompa (musique haïtienne). Actuellement, c’est un groupe
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Les Rroms…
nos amis !

très apprécié dans le milieu antillais. En
quelques années, Original H est devenu
l’incontournable ambassadeur de kompa,
nouvelle génération. “ Nous sommes très
heureux de venir en aide à cette
association qui mène un très beau combat
en faveur de l’éducation des enfants en
Haïti. Nous aimons ce genre d’initiative
et, avec leur énergie et leur volonté, cet
orphelinat verra sûrement le jour et c’est
tout à fait normal pour nous de les aider
dans ce projet ” témoigne Gregg, le
chanteur du groupe.

Cette belle soirée s’est achevée avec
ses 180 participants en compagnie du
Dj Loki qui a su mobiliser la moitié de
l’assistance sur la piste de danse.

Merci aux membres du jury, à la
municipalité et aux bénévoles qui m’ont
aidée, ainsi qu’aux membres de l’asso-
ciation, embarqués avec moi dans cette
aventure.

Nency Rose Alliance

Présidente de l’association

Nouvelle Chance

nouvelle_chance@hotmail.fr

l’Association Kama World Musik

espère que vous avez pu vous amuser,
échanger et vous régaler des suc-
culentes spécialités africaines et
antillaises que nous avaient concoctées
les différentes associations partenaires
de ces évènements.

Nous tenons à remercier Madame Maud
Olivier pour avoir accepté de parrainer
ce match, et son équipe pour la
collaboration et le partenariat, ainsi que
le Conseil Général de l’Essonne, toutes
les personnalités et les associations
ulissiennes partenaires et, bien sûr, le
chaleureux public.

Pour clôturer en beauté cet évènement
du Cinquantenaire de la Réunification
du Cameroun, nous nous sommes
retrouvés une fois de plus, avec les
Lions Indomptables pour une Soirée de
Gala, le 12 Novembre 2011, dans les
« Salons Astoria » à Massy (Essonne).

Grâce Kama

Association Kama World Musik

Le temps actuel n’est pas vraiment
bon pour les précaires !
Sans cesse sur eux la suspicion s’abat :
lorsqu’ils sont malades, lorsque les faits
de délinquance surviennent, lorsqu’ils
sont obligés de tendre la main pour
survivre…

Les Rroms font partie de cette huma-
nité qu’on laisse dans les brouillards
épais du rejet, les laissant en marge,
les isolant dans des espaces étrangers
à l’équité et aux droits humains.

Dans notre département, la générosi-
té ne manque pas : associations et per-
sonnes à titre individuel essayent, avec
ténacité, d’apporter une attention à ces
familles vivant dans des conditions
d’une extrême précarité. Tous les lieux
de vie se ressemblent : cabanes ou ca-
ravanes vétustes, squats, sans eau ni
électricité, la boue qui s’étend épaisse
à la moindre pluie, les rats qui s’entre-
croisent en terrain conquis et qui trou-
blent le sommeil des parents.

Les regards et les actions marquées
par la bonté de tant d’amis, ne par-
viennent pas à faire reculer l’inac-
ceptable. Il manque la volonté politique
de prendre en compte une réalité qui
n’a rien de l’invasion, encore moins de
l’impossible.

Quelques communes ont eu le coura-
ge de prendre à leur charge une ou
deux familles, en les rencontrant, en
leur donnant un logement, en facilitant
l’accès des enfants à l’école, en aidant
à la recherche du travail. Ces com-
munes, peu nombreuses, constatent
les bienfaits de leur engagement.

L’Association demande depuis de
longues années, aux autorités, les
concertations nécessaires, propres à
faire émerger un projet d’insertion :
terrains à aménager pour un nombre
limité de familles pendant un temps
limité aussi. Le temps de leur permettre
de prendre pied et d’entamer un
parcours d’insertion. Le refus de cette
négociation maintient ces familles dans
un quotidien sans horizon.

Les expulsions continuelles (Ris-
Orangis, Vigneux, Viry-Châtillon),
représentent la seule réponse à nos
demandes : ces expulsions, à chaque
fois, rendent ces familles plus pauvres
et plus abandonnées.

La présence de notre Association
auprès des Rroms n’offre malheu-
reusement pas de solutions contre les
conséquences des dures mesures en
vigueur, mais elle témoigne d’un souci
de prise en compte de leurs aspirations,
en les aidant à s’orienter vers une vie
meilleure, à retrouver des moyens de
scolariser les enfants…, en les accom-
pagnant vers les associations qui leur
viennent en aide (Secours Catholique,
Restos du Cœur, Secours Populaire...)
et aussi en rejoignant des hommes et
des femmes qui dénoncent les dérives
et revendiquent auprès des pouvoirs
publics les droits que tout homme
devrait pouvoir atteindre.

La présence de notre association au
sein de ces bidonvilles demeure le
signe d’un espoir, et d’une humanité
tissée dans le vécu d’une proximité,
riche en découvertes et en échanges
teintés d’amitié et de reconnaissance.

L’espoir  malgré tout !
Pour qu’une avancée soit possible !

Goyita Epaillard

Association de Solidarité en Essonne

avec les Familles Roumaines & Roms

ASEFRR

26 résidence des Rieux
91120 PALAISEAU

Président : Serge Guichard
serge.guichard22@gmail.com
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Dans le précédent numéro du Phare, à
travers Slimane, un de nos amis ulissiens
qui avait été incarcéré le 20 janvier
dernier et finalement libéré après une
mobilisation sans précédent à l’initiative
du RESF des Ulis, nous évoquions le
Centre de Rétention Administrative
(CRA) de Palaiseau. Slimane y avait
connu les angoisses des retenus par rap-
port à leur vie, leur famille, leur avenir.

Depuis plusieurs mois, les effets de la nouvelle loi sur l’immigration
s’y manifestent et les conditions de rétention y sont de plus en plus
difficiles, voire même dramatiques. Les tensions se sont aggravées et
les droits fondamentaux des étrangers, notamment ceux de la défense,
sont de moins en moins respectés.

Une grève de la faim a eu lieu début septembre, à l’initiative de retenus qui
avaient rédigé une pétition dans laquelle ils dressaient la liste des nombreuses
difficultés qu’ils rencontraient au cours de leur rétention, de leurs passages
devant les tribunaux  et de leur expulsion. Par exemple, rien qu’entre le 13 et le
14 octobre, il y avait 9 nouvelles entrées, le CRA plein à craquer, 38 retenus sur
38 places et un unique juriste de France Terre d’Asile qui ne peut à ce rythme
assumer le suivi juridique de chaque personne ! Le 22 novembre dernier,
l’Observatoire Citoyen du CRA de Palaiseau ainsi que la LDH (IDF, 91,
Orsay, Evry), RESF 91, l’ASEFRR, LVN-Val de Bièvre, le MRAP 91, l’ASTI

des Ulis, ont, dans une lettre ouverte, alerté le Préfet de l’Essonne, la Procureure
de la République, le Chef de Centre, le Contrôleur Général des Lieux de Privation
de Liberté, sur ces dysfonctionnements graves, leur demandant, dans le cadre
de leurs responsabilités, d’y remédier.

L’allongement de la durée de la rétention à 45 jours a des conséquences

désastreuses sur les retenus. Ils supportent très mal un enfermement de
si longue durée. Pour se faire entendre et pour faire respecter leurs droits, dans
leur désespoir, certains se mettent en danger. Si 14 des 20 signataires de la
pétition avaient, le 8 septembre dernier, engagé une grève de la faim, 4 autres,
le 10 septembre, avaient ingéré différents objets mettant leur vie en danger.

Ces attitudes autodestructrices se sont multipliées pendant l'automne. Suite à
notre démarche, quelques changements ont eu lieu. La vigilance demeure néces-
saire. Une expulsion nécessite en moyenne 10 jours pour être mise en place.
Ce chiffre est invariable depuis plusieurs années et figure dans tous les rapports
de La Cimade, comme dans ceux de Migreurope. Lorsque la préfecture sait
qu’aucun laissez-passer ne sera délivré pour un retenu, quel est le sens, alors, d’un
maintien en rétention, sinon la volonté de répression ?

Claude Peschanski

Présidente de l'Observatoire citoyen du CRA de Palaiseau

Des conditions très difficiles
au CRA de Palaiseau !

Adresse mél.: observatoirecitoyen.cra.pal@gmail.com
Site Internet : http://www.observatoire-cra-palaiseau.org/

Motion (*) du Conseil
municipal de Palaiseau :
Conditions de rétention
au CRA de Palaiseau

La presse s’est fait l’écho, récemment, de

dysfonctionnements au sein du Centre de

Rétention Administrative de Palaiseau.

Comme ils ont pu le démontrer par deux

motions du Conseil Municipal en 2002 et en

2010, les élus du Conseil Municipal de

Palaiseau se sentent concernés par la

douloureuse question des « sans papiers »,

liée au CRA, d’une manière générale mais

aussi sur des situations individuelles. En

conséquence ils sont aussi sensibles aux

conditions de rétention des retenus du CRA

de Palaiseau et au respect des droits de la

personne humaine. De ce point de vue, les

élus du Conseil Municipal de Palaiseau sont

de plus en plus préoccupés par les

déclarations stigmatisantes à l’endroit des

étrangers faites tout récemment par le

Gouvernement.

Plusieurs dysfonctionnements, pointés par

l’article de presse « Le Parisien, édition

Essonne, du 26 novembre 2011 », suscitent

l’inquiétude des élus sur la réalité du

traitement des retenus, dont certains semblent

liés au manque de personnel : manquement

à l’accès au droit de la défense, au droit de

visite, à l’information de l’évolution de la

situation administrative des retenus, à l’accès

aux soins, forte pression psychologique

exercée par les forces de l’ordre sur les

retenus qui semblent pousser certains d’entre

eux à des actes désespérés (tentatives de

suicide, ingestion d’objets divers, grève de

la faim entre autres). Les tensions sont, par

ailleurs, aggravées par un allongement de la

durée de rétention.

C’est pourquoi, le Conseil Municipal, lors de

sa séance du 14 décembre 2011, demande

à l’Etat des éclaircissements quant à ces

manquements et insuffisances et, devant la

gravité des faits, s’ils sont avérés, demande

à ce que le fonctionnement et les moyens

mis à disposition du Centre de Rétention

Administrative de Palaiseau soient remis à

plat, immédiatement, afin de respecter les

droits de la personne humaine. Le Conseil

municipal de Palaiseau tient à affirmer sa

vigilance et sa fermeté sur cette question.

(*) Motion votée à l'unanimité
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Téléthon 2011, j’y étais !

J’y étais, pour soutenir cette 25e édition lancée par l’AFM

(Association Française contre les Myopathies) qui, au
delà des maladies neuromusculaires, s’efforce de combattre
« La maladie ». Le collectif « le Gala pour l’espoir », sous
l’impulsion de l’Union des Associations des Ulis et avec
l’aide de la Municipalité des Ulis, a organisé un remarquable
Téléthon aux Ulis.

Il faut avouer que Passe Partout (Fort Boyard) a "mis le feu"
au gymnase de l’Essouriau ce vendredi 2 décembre 2011,
lors du dîner-spectacle. Il y avait de l’ambiance et du rythme.
Salle pleine !

Les associations se succédaient sur scène, présentant leur
travail de plusieurs mois, de haute qualité et souvent
éblouissant. Chapeau aux associations : EMU, Majorettes

de Viry-Chatillon, COU Temps’Danse, Danse Rock

Association (Massy), Mélanine, Sundances91, ACPUO,
Ar C’Helvez, Action No Limit.

Merci aux associations qui ont assuré la logistique : Nouvelle

Chance (repas), ACPUO (repas), Entre Acte et Compagnie

(contact et réception des artistes), UAU (trésorerie et
organisation), UTAN (service repas, signalisation), Facilys

(site internet).

Le samedi 3 décembre 2011, la commune de Saint-Jean-de-
Beauregard accueillait la première édition du Jogging soli-
daire, la soixantaine de participants en confirmait la réussite.

Ce même jour, en début d’après midi, plus de 200 personnes
attendaient l’ouverture du Loto géant, organisé par l’asso-
ciation « Des jours meilleurs », au gymnase de l’Essouriau,
en quête de la magnifique croisière à gagner. Bingo !
Pour cette famille du 77, venue tenter sa chance aux Ulis.

Il y avait un choix varié et une quantité importante d’objets
Téléthon à vendre dans notre stand à la galerie du Centre
Commercial Ulis2 ce samedi, ce qui a suscité l’engouement
des passants. Le stock a été dévalisé.

Autant de manifestations, autant de réussites : 8 113 €
collectés pour l’AFM.

Avec une progression de 73% par rapport à l’année passée,
chacun de nous, qui avons contribué à ce résultat, pourra
éprouver ce sentiment de fierté d’avoir apporté l’Espoir
dans le cœur de tant de malades.

Qu’on se le dise, l’ensemble du tissus associatif culturel et
sportif, et les nombreux bénévoles, s’engagent dès à présent
pour une édition remarquable du Téléthon 2012. Entre nous,
le Gala des associations du Téléthon ne mérite t-il pas la
salle de spectacle de Boris Vian ?

Le Téléthon 2012, j’y serai !

Alain Jaouen

Coordinateur Téléthon Les Ulis

Collectif « Le Gala pour l’espoir »

SolidaritésLe Phare  -  Numéro 47, janvier 2012
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COPS 91 : un nouveau club
de course d’orientation
en Essonne

Pour ceux qui ne connaîtraient pas, voici un petit préambule
pour vous parler de la course d’orientation
C’est en fait comme un jeu de piste. Il s’agit de découvrir
des balises, le plus rapidement possible, en suivant l’itinérai-
re de son choix grâce à une carte spéciale et éventuellement
une boussole.
Pour attester de votre passage à chaque balise, vous devez
le valider à l’aide d’une puce électronique, ou poinçonner
un carton de contrôle

Le COPS 91 est donc un nouveau club d’orientation créé
en juillet 2010 et qui a commencé officiellement ses
activités depuis janvier 2011.

L’Essonne, département pourtant riche en « espaces verts »,
ne comptait en 2010 qu’un club au sud du département,
susceptible d’aligner de nombreux coureurs sur de multi-
ples compétitions : le COLE, le club d’orientation d’Etrechy.

Le Club d’Orientation du Plateau de Saclay (COPS 91)
est bien entendu tourné résolument vers tous les résidants
des communes faisant partie de la communauté d’agglo-
mérations du plateau de Saclay (la CAPS, d’où aussi le
COPS) : Saclay, bien sûr, mais aussi Vauhallan, Igny,
Palaiseau, Orsay, Bures-sur-Yvette, Gif-sur-Yvette, Gometz-
le-Châtel et, depuis peu, Les Ulis. Le COPS est donc le
représentant du nord du département. Il a été créé par
Hélène et Michel Ediar (très impliqués au niveau de la
FFCO) et qui sont déjà montés sur de multiples podiums.

Tous les membres du club étant amoureux de sport nature,
ils vous proposent de pratiquer les sports d’orientation sous
toutes leurs formes : à VTT, à pied, à ski, en raid multisports.
Il y a même des épreuves dites de O’précision que peuvent
pratiquer les personnes à mobilité réduite.

Quelques membres du COPS 91 présents à l’O’Festival,

qui avait lieu en marge des championnats du monde de C.O

Il faut également savoir que la Course d’Orientation peut
être pratiquée en loisir, et le plaisir de vous promener en
pleine nature s’ajoute à celui de choisir son cheminement
pour trouver les balises. Elle se pratique aussi en compétition,
la comparaison avec les autres participants apportant un
élément de jeu supplémentaire puisqu’il s’agit de faire les
meilleurs choix d’itinéraire entre les balises, tout en courant
le plus rapidement possible.

Au niveau matériel, pas besoin de gros investissements puis-
que l’équipement nécessaire pour la pratique de la CO est
basique et accessible à tous : une bonne paire de baskets, la
carte du parcours, fournie par l’organisateur, une boussole…
et le tour est joué.

Mais les activités du club ne s’arrêtent pas seulement à la
pratique. Nous développons la cartographie sur la partie nord
du département, dans le but d’organiser à notre tour des
événements.

D’ailleurs, en termes d’organisation, le club s’est de suite
investi puisque dès le 29 janvier 2011, il a organisé la COPS
NIGHT 91. C’était une course d’orientation au score de
nuit, comptant pour le challenge des Nuits Franciliennes
d’orientation 2011. Elle a réuni plus de 100 participants, ce
qui, pour une première organisation, était déjà un succès.
En octobre 2011, le club a organisé une épreuve régionale
de VTT orientation. Et le 7 janvier 2012, nous avons refait
la COPS NIGHT. Et si vous veniez jouer avec nous ?

Pour avoir tous les renseignements : www.cops91.fr

Président : Michel Ediar

5 rue de l’égalité - 91400 Saclay - Tél.: 06 60 48 14 36

Responsable communication : Marc Ammerich

8 rue du Valois - 91940 LES ULIS

10e Journée Philatélique
L’Association Philatélique des Ulis (APU) organise sa

10e Journée Philatélique, au LCR de la Treille,
le 22 janvier 2012, de 10 h à 17 h.

Notez bien cette date dans vos agendas ! Cette journée
philatélique est ouverte à tous. Comme à l’habitude, vous y
trouverez ambiance studieuse mais bon-enfant autour de
timbres, enveloppes, carnets, thématiques, ainsi que de cartes
postales et de toutes autres collections. Il y aura  aussi une
tombola avec de nombreux lots.
Nous rappelons que l’APU se réunit à la MPT de
Courdimanche les 2e et 4e dimanches de chaque mois, de
10 h à 12 h, pour échanger ses timbres et s’informer sur la
Philatélie. Des carnets de doubles circulent entre les
associations philatéliques des Ulis et des environs. En
adhérant à l’association, vous pouvez aussi bénéficier des
prêts de catalogues de France, d’Europe et du reste du
Monde, ainsi que de revues spécialisées…

Pierre Lutz

Président de l’APU - lutz@in2p3.fr
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Avec la participation de la municipalité, nous avons organisé
un lâcher de truites pour le concours de pêche qui s’est
déroulé le 4 Septembre 2011, sur l’étang à concours. De nom-
breux lots ont été distribués grâce au travail du président
(M. Lionel Bourguignon) et d'Avenir Pêche 77, pour le plai-
sir de tous les participants. Les coupes ont été remises par
Mme Maud Olivier - Maire des Ulis - et par M. Lionel
Bourguignon, lors de la fête de la ville. Durant cette fête,
le 10 Septembre dernier sur notre stand, certains auront
reconnu ou pu découvrir M. Sébastien Gravelard, alias
Maco Capa, ex-membre du Groupement Régional Carpe

IDF et concepteur d’appâts frais 100 % naturels. Il nous a
proposé son aide pour la réalisation du nettoyage du grand
étang au parc Nord. Nous comptons également sur tous les
Ulissiens volontaires afin que ce projet puisse se réaliser avant
la fin de l’année. Une date a été fixée et des tracts ont été
distribués dans les boîtes aux lettres avant fin octobre.

U.P.P : association active

U.P.P est une équipe de passionnés qui se sont unis afin de
créer une association multi-pêche. Nous vous accueillerons
tous les 15 jours lors des permanences : le mardi de 18h à
19h30 et le samedi de 10h30 à 12h au 23 rue des Causses, et
tous les jours sur les berges des étangs du parc Nord lors de
controles quotidiens, ou sur le blog de notre association :

http://ulispechepassion.skyrock.com

Suite a une mortalité quasi complète du cheptel, après une
contamination par les boues d’épuration il y a quelque temps,
un rempoissonnement a été fait avec la participation du
Donjon et le Bureau de la police municipale. Cependant, 2 des
3 anses sont très envasées, surtout celle du bac de décan-
tation. Des solutions existent, sans risque de traumatisme
pour la biodiversité. Une demande de projet en commun avec
les autorités compétentes sera déposé. Affaire à suivre...

Je finirai cet article en remerciant, au nom de tous les
membres du Bureau d’U.P.P, le journal Le Phare pour cette
publication et celles à venir, tous les acteurs, bénévoles ou
non, qui ont permis et permettrons qu’U.P.P concrétise ses
projets ; puis, pour finir, je remercie personnellement les
membres du Bureau pour leur accueil et la confiance qu’ils
m’accordent. Halieutiquement,

Stephane Noventa

Membre du Bureau d'U.P.P

U.P.P  c’est aussi des initiations à la pêche

Durant juillet et août, tous les samedis, sauf jours pluvieux,
nous étions à la disposition des enfants autour de l’étang à
concours, afin de leur faire découvrir la pêche au coup.
Par manque d’expérience, nous avons oublié de faire de la
publicité (tract et affiche) afin de vous prévenir à l’avance.
Cette erreur sera corrigée lors des prochaines initiations.

Les poissons flottent, ils sont morts par intoxication... Plus jamais ça !

Le lac du Parc Nord est bordé d'arbres et d'iris des marais (fleurs jaunes)

Des membres de l'association lors de la Fête des Ulis, le 11 septembre 2011
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Vers une Maison des
Associations aux Ulis

L’idée a germé en 1995, avec l’Union des Associations

des Ulis (UAU). En 2011, elle a fait une enquête et a visité
plusieurs Maisons des Associations (MdA) : les associa-
tions souhaitent une MdA autonome, mutualisant moyens et
appuis aux associations, dans le cadre d’un partenariat Mairie
/ Associations. Ce projet se précise, l’équipe municipale
actuelle ayant inscrit la création d’une MdA dans son
programme municipal.

La démarche de l’UAU

Aux Ulis, l’idée de Maison des Associations a été émise
dans le Livre blanc de l’UAU en 1995, puis rediscutée entre
associations et proposée aux listes candidates aux munici-
pales en 2008. La Municipalité actuelle a inscrit ce projet
dans le programme municipal. En juillet 2010, l’UAU a
rencontré Maud Olivier : Madame le Maire nous a annoncé
le projet d’un Espace associatif, dans des locaux de
« La Poste » rachetés par la Mairie. Pour que les associa-
tions y soient partie prenante, en 2011 l’UAU a :

• publié une enquête dans Le Phare n° 45, pour connaître
les souhaits des associations et des habitants de la ville ;
• recherché des informations sur le fonctionnement des MdA,

et en a visité 4 (2 dans le Nord, 1 à Vélizy, 1 à Paris 13e) ;
• participé à des journées de formation avec le Réseau

National  des Maisons des Associations (RNMA).

Pour mûrir les souhaits ulissiens, échanger sur ces expé-
riences extérieures et préciser le contenu du projet de MdA,
un Collectif pour la Maison des Associations a été consti-
tué en novembre 2011. Il est ouvert à toute association.
Une nouvelle rencontre avec la Municipalité a été deman-
dée et se réalisera en janvier 2012.

Le voyage de l’UAU dans le Nord

Voici ce que nous ont appris des responsables et animateurs
des MdA de Dunkerque (photo ci-dessous) et de Tourcoing.

Résultats de l’enquête UAU

Objectifs pour la future MdA des Ulis : vecteur de
communication vers la population, lieu de rencontre avec
d’autres associations, aide juridique, aide pour la rédac-
tion de dossiers de subvention et pour l’organisation d’ac-
tivités associatives ou interassociatives, organisation de
formations, partage de compétences entre associations,
annuaire des associations, soutien logistique (« person-
nel mis à disposition de la MdA », aide à la gestion de
salariés d’associations, aide à la création d’associations).

Moyens souhaités, accessibles en permanence : sal-
les (pour réunions ou activités ; confection de panneaux
et documents) ; bureaux (pour préparer les activités),
matériel (bureautique, informatique, de reprographie) ;
boites à lettre ; documentation.

Le financement et le budget : cotisation annuelle de cha-
que association  (25 à 40 €) ; subvention municipale impor-
tante (35à 60% du budget) ; autres subventions (Départe-
ment, Région, Ministère Jeunesse et Sport, Politique de la Vil-
le, Europe) ; sponsors mutualistes (banques et assurances).

Les services techniques et humains : ils apportent des
aides pour la création et la vie associative ; ils offrent une
formation des bénévoles, des fiches d’information, un appui
en informatique et communication, un appui aux jeunes, un
accompagnement aux projets d’une association ou aux pro-
jets interassociatifs ; ils offrent des services administratifs
(domiciliation, boites aux lettres), une aide logistique (salles,
reprographie, informatique, audio…), des outils de communi-
cation (site Internet, newsletter, magazine) ; ils proposent des
services optionnels payants (réalisation de fiches de paye de
salariés des associations, comptabilité, reprographie et affiches).

Les locaux : sont fournis et entretenus par les Municipali-
tés. On y trouve un accueil, une grande salle (200 places
pour AG, conférences), une salle moyenne (photo ci-dessous)
et au moins une petite (pour permanences). Ainsi que des
salles pour les salariés de la structure et pour le matériel.
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Il y a une dizaine de salariés, en fonction des services aux
associations (directeur, accueil et secrétariat, animateurs de
projets, comptable, chargé de communication et du site
Internet, reprographie, entretien).

Les projets communs : Forums des associations, soirées
thématiques (Relations avec les médias, à Dunkerque), ac-
tions en partenariat (« Octobre en Couleurs » partenariat
contre les discriminations, à Tourcoing).

Le type de structure et sa gestion : Association, avec
une AG composée de l’ensemble des associations adhéren-
tes qui élisent des représentants au CA puis un Bureau ; les
membres de droit au CA sont en nombre réduit (repré-
sentants de la  Municipalité, autres personnes qualifiées).

Un travail en réseau/partenariat : avec Municipalité,
Département, Région, Maisons de quartier (ou MPT),
Structures sociales, ainsi qu’avec le Réseau National

des MdA (RNMA).

Principes de base, portés
par la Charte du RNMA

Le fonctionnement : il se fait dans le respect et la
confiance mutuels entre Municipalité et Associations,
partenaires pour les activités de la MdA. La Municipalité y
met des moyens (locaux, matériels et personnels), en
respectant l’autonomie des associations et des projets
élaborés dans la MdA. La MdA définit des projets communs
et des services aux associations mais n’est pas leur
représentante, car chaque association a son autonomie.

Les fonctions et moyens des MdA : elles fournissent
des services aux associations (locaux et matériels, conseils
et accompagnement de projets), une mutualisation entre
associations et des projets communs élaborés dans ce cadre.
Pour les moyens, nous trouvons un local autonome, des salles,
des lieux d’accueil et d’échanges, des moyens techniques,
de quoi favoriser la formation des bénévoles, l’expression
des associations, avec un appui aux projets associatifs et à
l’émergence de projets interassociatifs.

Les MdA reposent sur des Hommes et des Femmes :

des bénévoles ; des professionnels (issus d’associations ou
du personnel municipal), formés aux compétences requi-
ses. Au minimum, il faut un directeur (disposant d’une auto-
nomie conforme aux Principes de base portés par le RNMA)
et du personnel pour l’accueil et l’accompagnement de
projets. En option, d’autres compétences peuvent s’y ajou-
ter (comptable, informaticien, maquettiste, reprographe).

2 formes de gestion sont possibles : soit une structure
associative avec des représentants des associations et de la
Municipalité ; soit une structure municipale avec un « comité

de gestion » où les associations sont largement repré-
sentées  et ont une autonomie pour définir projets et actions.

Souhaits des associations des Ulis

Valider les principes de base
portés par le RNMA, mutu-
aliser des moyens et fournir
des services communs aux
associations, mutualiser des
compétences avec échanges
entre associations et éla-
boration de projets communs.
Il faudra aussi que la MdA

des Ulis soit accessible avec
des créneaux horaires plus
amples que ceux des équipe-
ments municipaux actuels.

Extraits de la Charte du Réseau National
des Maisons des Associations (RNMA)

La mission d’une MdA est le développement de la vie
associative locale, notamment à travers la création de
lieux d’échanges et de rencontres pour les associations,
l’accompagnement des acteurs associatifs et la mise à
disposition de ressources.

Considérant la vie associative comme moyen privilégié
de développement de l’expression des personnes et de
la participation sociale, les MdA accueillent les asso-
ciations locales dans leur diversité et leur pluralisme.
Elles impulsent un civisme associatif et s’engagent à
promouvoir l’autonomie du secteur associatif dans ses
rapports avec les partenaires publics et privés.

En référence aux valeurs républicaines, elles prônent la
laïcité, le respect de l’autre et l’ouverture ; elles agissent
dans un but désintéressé et favorisent les complémen-
tarités et les solidarités interassociatives ; elles promeu-
vent le fonctionnement démocratique et paritaire des
associations caractérisé par la transparence, l’accès de
tous à l’information, au débat et à la décision.

Conclusion

Dans 2 ans environ, nous aurons un Espace associatif :
celui-ci doit s’inscrire dans l’esprit de l’objectif recherché
d’une Maison des Associations à part entière. Notre vo-
lonté est que Municipalité, UAU et Collectif pour la MdA

puissent élaborer ensemble un projet de MdA, avec mode
de fonctionnement et services conformes aux principes de
base portés par le RNMA. Dès maintenant nous souhaitons
participer à la préparation des plans avec les Services muni-
cipaux et les élus concernés.

Le Bureau de l’UAU
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APEX*Ulis à votre service

Atelier d'écriture « Avec mes mots »

  Prochaines séances (1er semestre 2012)

Elles auront lieu de 14h à 17h, un samedi par mois :

• 14 janvier • 14 avril
• 04 février • 19 mai
• 03 mars • 23 juin

Lieu : LCR situé au rez-de-jardin de la Tour Octobre
(entrée extérieure, près du portail du parking souterrain)

Quelques places sont encore disponibles
Acte de candidature : par téléphone au 06 20 06 75 75

ou par écrit dans la case 14 à la MPT des Amonts

Le lobby économique de l’amiante a agi de façon opaque,
en minimisant la toxicité de ce produit ;  d’autres lobbys ont
agi de façon similaire en faveur du tabac et de l’alcool. Ces
scandales incitent à la vigilance vis à vis de tous les lobbys
économiques ; c’est ce que font de nombreux citoyens,
lanceurs d’alerte et associations. Abordons ici le cas des
forêts tropicales.

Le développement rapide des monocultures industrielles
accélère la déforestation des forêts tropicales, tout en érodant
leur biodiversité. C’est le cas des plantations d’eucalyptus
(pour les industries du bois et du papier), de palmiers à huile
(pour les industries agroalimentaires), de cannes à sucre
(pour des biocarburants à base d’éthanol). Résultat : dans
certaines îles du sud-est asiatique, la forêt a définitivement
disparu, ainsi que la plupart des espèces qui s’y trouvaient.

Hors des îles, la pression des monocultures industrielles sur
les forêts tropicales est moins extrême. Mais y remplacer
10 km carrés de forêt par des eucalyptus, des palmiers à
huile ou de la canne à sucre fragilise la biodiversité ; à titre
indicatif, précisons qu’une seule espèce végétale cultivée
peut y évincer au moins 4 000 espèces de plantes, insectes
et vertébrés sauvages !

Après le Sommet de la terre de 1992 à Rio, des écolabels
(tels que FSC ou PEFC) ont été mis en place pour garantir
une gestion durable des forêts. Ils certifient les bonnes
pratiques, avec des critères économiques, sociaux et
environnementaux. Mais, que faire face à du bois d’euca-
lyptus certifié FSC, ou encore à du papier certifié FSC, issu
de fibres de bois d’eucalyptus ? Sinon, éviter de les acheter.

Or, pour réduire nos coûts d’impression, le numéro 46 du
journal Le Phare a utilisé du papier offset certifié FSC,
produit à base d’eucalyptus. Pour contribuer au déve-
loppement durable et à la protection de la biodiversité, le
Comité de Rédaction du Phare évitera à l’avenir d’utiliser
du papier issu d’eucalyptus.

La FAO (Food and Agriculture Organization) classe les
plantations d’eucalyptus en forêts et ne prend pas en compte
ces surfaces dans la déforestation. Une pétition de l’associa-
tion Sauvons la forêt demande à la FAO de corriger cela :

http://www.sauvonslaforet.org/

N’hésitez pas à la signer et à prendre connaissance d’autres
actions proposées par cette association.

Pierre Belbenoit

Éviter la disparition
des forêts tropicales

Les nouveaux habitants des Ulis ignorent peut-être que
l’APEX*Ulis est l’association qui édite Le Phare, journal
d’expression associative et individuelle paraissant 3 fois
par an et dont les pages sont ouvertes à tous.
Notre association propose aussi l’Atelier d’Écriture et son
florilège de textes « Avec mes mots ».

En 2012, l'Assemblée Générale annuelle aura lieu le :

SAMEDI 28 JANVIER, à partir de 9h30,

local du rez-de-jardin de la tour Octobre

(entrée à gauche du portail du garage)

Tous les adhérents, auteurs, distributeurs, sympathisants,
lecteurs fidèles et autres soutiens y seront les bienvenus !

En attendant, et même après, allez donc visiter le récent
site Internet de l'APEX*Ulis : http://apex.ulis.free.fr

Vous y trouverez des liens utiles, des extraits des Statuts,
le trombinoscope des responsables, l'agenda global des
activités et deux agendas spécifiques, une collection du
Phare en PDF depuis le n°13 (sept. 2001), la desciption de
la fabrication du journal, et plein d'autres informations...
Tout cela sur un fond musical et graphique susceptible de
changer en fonction des saisons et des événements.
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LDH : ce que vous propose
la Section des Ulis

Lors de l'assemblée générale du 6 décembre 2011 de la
Section des Ulis de la LDH (Ligue des Droits de l'Homme),
Jacques Pegon a remercié chaleureusement Jean-Michel
Didin et le Bureau sortant pour les actions réalisées en 2011.
Elles ont rencontré un accueil positif auprès d’un public
toujours plus nombreux : les projections de films sur des
événements de notre histoire et les valeurs citoyennes, avec
les questions de la salle aux intervenants et historiens de la
LDH (au cinéma J. Prévert) ; les cafés-débats plus intimistes
sur des faits de société ; la participation de la Section à
toutes les actions ayant trait au respect des droits et de la
dignité humaine, aux Ulis et en Essonne.

Le nouveau Bureau souhaite obtenir une participation
croissante des Ulissiens et des habitants des alentours aux
réunions thématiques qui seront organisées en 2012 : pour
faire connaître la prévention des crimes contre l’humanité,
pour dénoncer la politique Françafrique, pour obtenir l’éga-
lité Femmes-Hommes, pour contribuer à l'élimination de la
discrimination raciale et pour être vigilant sur les politiques
d’exclusion hors du secteur Santé. Suite à sa proposition,
trois ateliers de travail sont constitués et auront pour mission
de restituer les résultats de leurs travaux et débats d’ici un an.
Ces ateliers sont ouverts à tous (membres ou non de la
LDH). Les thèmes des 3 ateliers sont :

- « Égalité Femmes-Hommes et les droits des femmes » ;
- « Quelles réponses aux extrêmes droites ? » ;
- « Étrangers et Immigrés ».

En réaffirmant le vrai courage des femmes et des hommes,
celui de la Liberté, de l’Égalité et de la Fraternité comme
valeurs fondatrices de notre « vivre ensemble ».

Le Bureau de la LDH - Section des Ulis

Composition du Bureau élu le 6 décembre 2011 :

• Jacques Pegon ...................... (Président)
• Jean-Michel Didin ................. (Vice-président)
• Jean Olivier .......................... (Secrétaire)
• Pierre Jourdain ..................... (Secrétaire adjoint)
• Bernard Chaurand ................ (Trésorier )
• Jean-Gaston Mouhounou ....... (Trésorier adjoint)

Contact

pour adhérer, participer aux ateliers de travail, s’informer
sur les actions en cours : Tél.: 06 21 42 19 70

Adresse postale

LDH Les Ulis - MPT de Courdimanche - 91940 Les ULIS

Mél.: ldh.lesulis@gmail.com

Blog : http://www.ldh-ulis.fr/

Droits des Étrangers

Le 10 décembre 2011, le Conseil des Résidents Étrangers
a organisé exposition, rencontre, film et débat, afin de célébrer
la Journée mondiale des Droits de l’Homme(1). L’événement
a été mené en partenariat avec l’ASTI, la LDH et la Ville
des Ulis. L’exposition LDH « Migrants et citoyens » a été
visible au Lycée puis à la Médiathèque (pendant 3 semaines
au total). La rencontre a restitué l’atelier de paroles et
d’écriture(2) des résidents du foyer Adoma (ex-foyer
Sonacotra) : des résident-e-s du foyer ont dit la dureté de
leurs conditions de migrants, les atteintes à leur dignité,
l’exclusion et le racisme subis… et aussi leurs actes citoyens.

Imaginant un futur inversé, le film « Africa, Paradis »  met
en scène des migrants clandestins européens qui s’expatrient
vers un eldorado africain ; là, ils vont vivre de façon précaire,
dans la peur d’être expulsés. C’est au cinéma Jacques
Prévert qu’Olivier Le Cour Grandmaison a débattu de « La
politique d’immigration en France, xénophobie d’État ? ».

Le constat est que, depuis 2007, cette politique se durcit et
stigmatise de plus en plus les étrangers, au détriment de
leurs droits.

Les Associations partenaires

(1) dans le but de promouvoir la Déclaration Universelle des
Droits de l’Homme, adoptée par l’assemblée générale des
Nations Unies le 10 décembre 1948.
(2) Martine Lagarrigue, écrivain, et Farid Boudjellal, auteur de
BD, ont animé cet atelier soutenu par la Médiathèque des Ulis.
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SOS Ligne B

Pour sauver le service public et l’image exceptionnelle d’un
savoir-faire au service du plus grand nombre, les organisa-
tions syndicales de la ligne B du RER RATP n’ont d’autres
choix que d’organiser la résistance. Le 15 septembre, toutes
les organisations syndicales, soutenues par tous les salariés,
se sont réunies à la gare de Massy-Palaiseau. L’image
donnée par l’ensemble des médias de notre entreprise
RATP ne correspond en rien à celle que nous représentons
(plus de 40 000 agents) fidèlement au quotidien.

La direction n’hésite pas à participer à l’expulsion de gens
du voyage entassés dans des wagons, des enfants dans
l’empressement étant même séparés de leur famille.
L’entreprise explique à l’ensemble des salariés qu’il n’est
plus possible d’augmenter les salaires, qu’il faut produire
plus afin de rester compétitif et ainsi sauvegarder la pérennité
de l’entreprise, et n’hésite pas à financer la casse de la
grève (100 € de prime aux non grévistes). L’entreprise a
été condamnée 2 fois en 2008 pour n’avoir pas respecté la
loi concernant les retenues sur salaires dues aux grèves.

Comment se taire sur les conditions de transport proposées
aux usagers de la ligne B, victimes d’une opération de
marketing (projet interopérabilité) qui n’a en rien solutionné
les problèmes de régularité. Seule l’entreprise a réalisé un
profit considérable (suppression de 16 emplois, soit 5% de
gain de productivité), n’hésitant pas à accuser la Région
d’avoir cautionné pleinement cette réalisation financière. Ce
projet s’accélère de nos jours aux dépends de la sécurité
ferroviaire, des biens et des personnes. Les usagers et les
salariés deviennent une variable d’ajustement économique.

Comment ne pas s’étonner que des trains rénovés, livrés à
l’entreprise après une série de vérifications, coûts énormes
payés par l’argent public, aient fait l’objet d’un scandale
depuis la découverte, par des salariés de la maintenance, de
présence d’amiante dans des parties confinées du train en
septembre 2011 ? Ces poussières étant volatiles, toutes
suppositions concernant l’origine de leur présence, leur
diffusion dans les parties souterraines de la ligne, n’étaient
pas à exclure. Début octobre, les trains étaient bloqués faute
de pouvoir être entretenus et révisés selon les normes, les
conditions de désamiantage n’étant pas remplies pour
préserver la santé des salariés ayant à intervenir. Le manque
de rames disponibles obligeait la direction à ne plus tenir
d’horaire et à supprimer quotidiennement des trains
programmés ; puis des vérifications concernant la pollution
souterraine et la décontamination des trains incriminés ont
eu lieu. Début novembre 2011, un droit d’alerte était encore
en vigueur.

Cela n’aurait jamais dû arriver. Il suffisait d’écouter les
salariés ayant donné l’alerte dès le mois de juin 2011. Mais,
pour notre PDG, seule la culture du résultat doit régner,
l’objectif étant de faire de cette entreprise de service public

une entreprise comme les autres. En clair, arriver à faire de
l’argent avec un service entretenu par l’argent public. NON,
nous ne laisserons pas une poignée de décideurs détruire de
la mémoire des français l’exception que représente notre
service public, une entreprise où nous avons tout donné, y
compris notre savoir-faire, dans l’intérêt également du plus
grand nombre.

Extrait d’une lettre ouverte de
Philippe Juraver

syndicaliste à la RATP

De la ligne de Sceaux
à la ligne B du RER

Avec plus de 900 000 voyageurs par jour, la ligne B du
RER est la deuxième en IdF en termes de trafic voyageurs.
Cette ligne manque, comme beaucoup d’autres, d’une
anticipation de la demande.

Anticiper la demande de transport qui résulte de la
construction de logements en nombre important, de
l’implantation d’entreprises et autres, est un impératif.
Ce n’est pas une fois les chantiers terminés que l’on se
préoccupe des moyens pour s’y rendre !

Les chiffres parlent d’eux-mêmes : le trafic voyageurs entre
Massy-Verrière et Saint-Rémy a augmenté de près de 2
millions d’usagers entre 2006 et 2010. À ce jour, il n’y a pas
eu de changement en termes d’offre de transport. D’autres
exemples démontrent l’explosion du nombre d’usagers
dans différents secteurs de la ligne. Sur la passerelle de
Massy-Palaiseau, toujours non accessible aux usagers dans
son intégralité à Noël, nous constatons un manque cruel
d’étude de l’affluence des voyageurs à cette gare, avec le
quai 2 (direction Paris) trop étroit, un comble !

Le projet d’amélioration, présenté au STIF et aux élus, n’est
pas à la hauteur de l’attente des usagers. Il est impératif
d’avoir, de la part des décisionnaires, une réelle prise en
compte de la situation vécue au quotidien par les Franciliens.
Il faut cesser d’avoir comme seul objectif de travail de
respecter des graphiques, qui ne se traduisent que par une
gestion financière des transports.

STOP au décalage entre théorie et pratique sur les temps
des trajets. STOP aux conditions de transport à la limite du
supportable. Nous devons nous rassembler, élus/usagers/
agents, pour ensemble se faire entendre des responsables
politiques. À ce sujet, j’ai mis en ligne une pétition intitulée
Pour des transports publics ferroviaires dignes de ce nom :
http://www.petitionpublique.fr/?pi=P2011N16524

Laurent Gallois

conducteur RER B, syndicaliste à la RATP
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Des améliorations
sur le RER B ?

Le 23 novembre 2011, s’est tenue l’Assemblée Générale
de l’Association des Maires riverains du RER B sud
(16 communes adhérentes). La RATP et le STIF y étaient
invités, ainsi que l’association des usagers de la branche
de Sceaux et notre association, le COURB.

Depuis la découverte, mi-septembre, de fibres d’amiante

sur des rames rénovées du RER B, les voyageurs subissent
régulièrement de fortes perturbations de trafic. La RATP
s’est expliquée sur le désamiantage, dont l’obligation
d’envoyer les rames en province, les ateliers de Massy
n’étant pas équipés pour cette opération. S’y ajoute le retard
volontaire pris sur la maintenance du matériel pour limiter
le nombre de rames immobilisées (16 rames immobilisée
fin novembre). Quelques rames « réformées » de la ligne A
seront transférées, après adaptation, sur la ligne B pour
assurer la réserve d’exploitation. L’offre de service ainsi
réduite à 9 trains sur 10 aux heures de pointe, devrait être
maintenue jusqu’en janvier, le retour à la normale étant
prévu entre janvier et mai 2012. Une indemnisation des
voyageurs est demandée à titre de dédommagement de la
« grève surprise » du 8 novembre. La RATP fera
probablement un geste commercial début 2012.

Les statistiques sur la régularité du trafic présentées par la
RATP ne correspondent pas au vécu des usagers, exprimé
par les associations. La suppression de missions et le
changement de dessertes en cours de mission ne sont pas
pris en compte. Les maires font part d'une réelle dégradation
du service depuis 5 ou 6 ans. Le retour à la normale, annoncé
par la RATP pour le printemps, ne peut donc être considéré
comme satisfaisant par les usagers. La ligne est déjà saturée
et 40 000 nouveaux emplois sont prévus sur le plateau de
Saclay. Il y a manque cruel de communication en temps
réel sur l’état du trafic, information qui permettrait aux
usagers de s’organiser en conséquence.

Avec plus de 15 incidents par jour sur la ligne, les associations
demandent que la gestion des incidents soit améliorée et
que les stations intermédiaires ainsi que celles situées en
bout de lignes ne soient pas délaissées. Rendre les trains
omnibus jusqu’au terminus des deux branches pourrait être,
en cas d’incident très perturbant, une bonne alternative. La
RATP a 2 difficultés conjoncturelles depuis 2 ans :
nombreux travaux sur la ligne jusqu’à fin 2012 et tension
sur le parc de matériel roulant (phase de rénovation des
rames sur 3 à 4 ans). Le partage du tunnel Châtelet-Gare
du Nord avec la ligne D crée des difficultés structurelles.
Le STIF a prévu plus d’1 milliard d’euros pour dédoubler
celui-ci, mais les travaux ne se feront pas avant 2020.

La RATP a lancé un schéma directeur pour l’amé-

lioration de la ligne B, avec le calendrier suivant :
• dossier d’émergence (diagnostic et proposition d’études) :
octobre 2011 ;

• validation par le STIF : décembre 2011(1) ;
• finalisation du schéma directeur et lancement des travaux :
début 2013, après des études en 2012 ;
• 3 étapes de travaux : 2013-2015, 2015-2020, et au-delà
de 2020.

Le STIF contribue largement au financement et assure la co-
hérence entre les schémas directeurs des différentes lignes.

Les associations s’inquiètent sur les bénéfices lointains de
ce calendrier, vu la situation actuelle déplorable. Les maires
rappellent que l’enjeu est d’anticiper sur l’évolution des 10
à 30 ans à venir, demandent un plan d’urgence et que les
associations soient associées aux études de ce schéma. Pour
nous, voyageurs, la solution à court terme ne peut pas se
résumer à supprimer des sièges dans les rames et à trans-
former celles-ci en "wagons à bestiaux". L’inconfort gran-
dissant provoque de plus en plus de malaises de voyageurs.

Les points que la RATP propose d’étudier et de soumettre
rapidement au STIF sont les suivants :
• faciliter le retournement des trains à Orsay et à Denfert-

Rochereau ;
• améliorer l’interopérabilité par la mise en œuvre d’un

centre de commande unique ;
• augmenter les marges d’exploitation (transfert des ancien-

nes rames du RER A vers le RER B).

L’exploitation de la ligne par 3 entités (RFF(2) et SNCF
au nord, RATP au sud) ne facilite pas les prises de décision
rapides. Dédier une voie par ligne au Nord serait plus
efficace, comme cela existe pour le RER B Sud. Le projet
RER B Nord Plus qui prévoit, en situation normale (et
non dégradée), de dissocier les lignes voyageurs des lignes
de fret, devrait améliorer les choses.

Notre association s’étonne du retard de mise en service de
la nouvelle passerelle de Massy-Palaiseau ; cela pro-
viendrait d’un problème entre la maîtrise d’ouvrage, RFF et
le constructeur, ainsi que de problèmes liés à l’information
et aux contrôles d’accès.

Les associations et les élus restent très perplexes quant à la
possibilité d’une amélioration à court et moyen terme. Le
nombre d’usagers continue de grimper... Restons vigilants...
N’hésitez pas à nous rejoindre, nous avons besoin de forces
vives pour faire entendre la voix des usagers !

Marie-Hélène Wittersheim

Présidente du COURB (3)
(Comité des Usagers du RER B Vallée de Chevreuse)

Mél.: asso.rerb@free.fr

(1) Suite à notre rencontre avec le STIF le 23 novembre,
il nous a informés de l’adoption le 7 décembre.

(2) RFF : Réseau Ferré de France.
(3) suite à l’AG du COURB, le 30 novembre 2011.
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« MONTJAY IL Y A… »

Exposition de photos
le 18 septembre 2011

Cette Journée du Patrimoine a connu son succès.

« Mémoires vivantes » d’un quartier de Bures-sur-Yvette.
Je suis native de Montjay, et mon intention a été de réunir
les Buressois et Buressoises d’hier et d’aujourd’hui à
l’occasion de cette Journée du Patrimoine. Que la petite
place de Montjay recouvre l’animation qu’elle connaissait
après la seconde guerre mondiale.

Cette exposition de photos et de documents sensibles à notre
mémoire collective et notre patrimoine a privilégié des
contacts directs entre habitants et aussi visiteurs des
communes voisines (Les Ulis, Gometz, etc.). Ce fut une
journée chaleureuse qui a permis de nombreux échanges
intergénérationnels, parfois même des retrouvailles, mais
aussi de découvrir ou redécouvrir un passé de Montjay pas
si lointain.

Je remercie tous ceux qui m’ont aidée, d’une façon ou d’une
autre, à donner la vie à cette exposition. Ainsi que ceux qui
ont enrichi cette exposition par le prêt de documents, de
photos et de témoignages.

Françoise Penot

1958 à Montjay - Le refuge des cultivateurs en bordure des champs.

1962 à Montjay  -  La fête et le fleuret un lundi de Pentecôte.

La place avec son lavoir et sa fontaine
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Pensées hirsutes
et souvenirs vagabonds

Et tout à coup l’horloge dit à la splendeur :
“ Elles filent, se faufilent et défilent, les heures ! ”
Le temps ! Le temps qui passe et qui enlace,
toutes les vies, … et les rend lasses !
Je me rappelle ces hirondelles qui volaient
jusqu’à disparaître dans ce soleil cuisant.

Je me rappelle la lourdeur de l’air qui devançait l’orage,
et ces demoiselles qui faisaient alors, dans des éclairs
blancs et noirs, trembler les épis de blé !
Je me souviens des premières détonations au loin
qui annonçaient à tous, bêtes et gens, une pause !
Je me rappelle mon enfance parfois, des hirondelles !

Et tout à coup l’horloge !
Yan Pohu

L’emploi de salariés simplifié

L’emploi de salariés oblige à rédiger périodiquement des décla-

rations et à se mettre à jour de l’actualité réglementaire. Respon-
sables associatifs, l’association IFCPA (Information Formation
Coup de Pouce à l'Action) peut simplifier vos démarches et
assure l’ensemble du travail administratif lié à l’embauche, à la
paie et à la gestion de vos salariés.

Point d’appui à la vie associative depuis 12 ans, Tiers de confiance
de l’URSSAF, l’IFCPA bénéficie du dispositif « Impact Emploi ».

Ce dispositif a pour objet de réaliser, pour le compte des
associations relevant du régime général (sportives ou culturelles,
organisateurs de spectacle…) et employant moins de 10 salariés
(équivalent temps plein), les formalités déclaratives ainsi que
les bulletins de paie. Cette offre de service développée par la
branche du recouvrement de l’URSSAF repose sur le recours
à un Tiers de confiance. L’URSSAF fournit à celui-ci le logiciel
Impact Emploi, constamment mis à jour, et lui garantit une aide
permanente.

Pour plus de renseignements n’hésitez pas à nous contacter.  �

Chantal Chatelain, Présidente
Dominique Wertheimer, Directrice

IFCPA : Tour Février, 2 av. de Normandie, 91940 Les ULIS

Tél. fixe : 01 64 46 49 25 - Tél. mobile : 06 63 83 58 10

Mél.: contact@ifcpa.org - Site web : http://www.ifcpa.org
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Sur le 11 novembre 2011

Ce matin-là, en ouvrant la radio, j’ai appris que cette

cérémonie avait brusquement changé de signification :
il semble que ce fut « le fait du Prince ».
Un problème lui est apparu soudainement : le dernier soldat
français de la première guerre mondiale est décédé cette
année. Je ne savais pas que des témoins en vie étaient
obligatoires pour une commémoration... Doit-on arrêter de
fêter le 14 juillet, dont les fédérés sont morts depuis encore
plus longtemps ?

Quoi qu’il en soit, la décision est prise et une solution de
rechange trouvée : la France va associer à cet hommage
tous les soldats qui se sont battus, ou qui se battent encore,
« pour la France », maintenant « pour la démocratie, pour la
civilisation, pour libérer les peuples » ! Peine de mort et
droit de tuer accordés à tous ceux qui s’y laissent prendre.

Seules les guerres de libération par les peuples eux-mêmes
sont légitimes, les autres ne sont que des mensonges de

décideurs criminels.

« On croit mourir pour la patrie, on meurt pour des in-
dustriels », a dit Anatole France. C’était un homme lucide.

Le même jour, dans de nombreux villages de nos provinces,
des gerbes ont été déposées pour ne pas oublier que la guerre
est une folie qui n’amène que le malheur et le chagrin, devant
des monuments aux morts « pacifistes », souvent construits
en lieu et place du classique édifice. Le plus connu se trouve
à Gentioux (Creuse) et on peut y lire, près de la statue d’un
jeune orphelin qui lève le poing, « Maudite soit la guerre !».

Notre département s’honore de posséder aussi ce genre de
monument à Méréville : une femme regarde tête baissée un
casque qu’elle serre sur sa poitrine. Nous sommes plusieurs
à y aller chaque année (ARAC, Libre-Pensée, citoyens).

C’est pourquoi, ceux qui sont passés sous ma fenêtre entre
9 heures et minuit ont pu voir flotter au vent le drapeau de la
Paix. Ce serait bien si d’autres fenêtres des Ulis offraient
au regard le même symbole, arc-en-ciel ou autre modèle...

Danièle Dugelay

' 'SOLIDARNOSC et les
paradoxes du progrès

Une conférence de Robert

Kaczmarek, le 9 décembre

2011 à la Maison Pour Tous

de Courdimanche, avec le

concours de l’Association

Franco-Polonaise, en par-

tenariat avec l’UAU. Cette

conférence fut suivie de

nombreuses questions de

l’auditoire et la soirée

s’acheva autour d’un verre

de l’amitié.

Les paradoxes du progrès… Vaste programme qui ne pou-

vait être entièrement développé en une conférence. Le

professeur Robert Kaczmarek s’est pourtant attelé à cette

gageure en traitant le sujet sur fond de 30e anniversaire de

Solidarnosc.

Le progrès, aspiration multiforme de l’humanité, est-il

toujours bénéfique ? Quel progrès ? Scientifique et tech-

nique ? Economique ? Social ?... Pourquoi ces différents

aspects qui devraient être liés l’un à l’autre sont si souvent

divergents, voire antagonistes ? Quelles suites aux progrès

apparents ?

Contrairement à une idée reçue, Solidarnosc n’a pas détruit

le système soviétique ; celui-ci s’est autodétruit à force de

corruption et d’incompétence servile. Les équipes dirigean-

tes de l’URSS estimaient déjà en 1945 que leur système se

mettait en danger en Pologne. Solidarnosc a donné le

dernier coup de boutoir à un colosse déjà bien mal en point,

bien qu’encore puissant. Trente ans après, qu’est-il advenu

de ce raz-de-marée d’espoirs et d’aspirations à la liberté

qui a submergé toute l’Europe Centrale et Orientale ? Le

constat semble peu réjouissant. Comme après toute révo-

lution, des "petits malins" se sont approprié les pouvoirs

politique et économique ; les jeunes ont classé Solidarnosc

(dont les candidats ne recueillent que peu de suffrages aux

élections) au rang de la préhistoire et ne mesurent la réussite

qu’à l’aune du "fric" ; la lutte pour s’extraire de sous la

botte d’un impérialisme s’est prolongée par la mise volontaire

sous la botte d’un autre géant... Alors, tout serait-il « foutu » ?

Il semblerait bien que l’autre géant, dont nous sommes plus

ou moins un satellite du système, commence à présenter, lui

aussi, des formes indiscutables de décrépitude, qu’il soit lui

aussi en butte à des contestations de plus en plus intenses.

L’avenir, l’Histoire (que certains disait morte après la chute

du Mur de Berlin) et le progrès se sont remis en marche.

L’avenir nous dira quels aspects ils auront, quels aspects

nous leur donnerons.

Mariola Koperski

Présidente de l’Association Franco-Polonaise
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Le coin des poètes

Avance lutte
Crie mord

Hurle de rage
Serre les poings

À l’horizon
La folie des hommes

L’indifférence
Des puissants

Le courage
Des femmes

La souffrance
Des enfants

Que reste-t-il
Comme espoir ?

La poésie
Bâillonnée

Les mains liées

Ferme les yeux
Imagine

Un autre ailleurs
Un autre ciel
Où le chant
Des hommes
Formerait
Un chœur

 De l’autre côté
De l’horizon

Une affiche
De concert
Froissée

Le négatif
D’un cœur
En papier

Des coups
De feu

Dans la ville
Assiégée

La dernière
Hirondelle

Fusillée
Yannick

Da Silva Tome

Des hommes
Des femmes
Des enfants

Traqués
Jetés

À la mer

À bout
De cris
À bout
De vie

Ancrés
À jamais
Dans nos
Mémoires

Quand le frisson
Prend plume

Cerné d’engoulevents
J’interroge l’horizon

Quand j’assassine
Le temps

Pour ne pas tuer
L’émotion

D’un premier
Soulèvement

Quand je meurs
Des violences
Qui bruissent
Sur les ondes

Agressant
Mes tympans

Alors, je rêve
Que mes textes
Soient à jamais
Des passerelles
Entre l’orient
Et l’occident

Rappelle-toi toujours,

Rappelle-toi toujours,
Du fond de la marée,

Le rugissement d’amour
D’une vague enchaînée
Par le son du tambour,

À son autre, à côté.

D’une vague qui court
En promesses scellées

Dans un champ de labour
Façonné par les blés.

Rappelle-toi aussi,
Dans ta ville de nerfs,
Qu’ailleurs bat une vie
Rythmée par l’univers.

Sur le sable de verre
La lune s’épanouit,

Propose des artères
Où c’est l’unique bruit
Des rouleaux en colère
Qui percutent la nuit.

Une place où l’amer
Se change en océan,

Une plage où la terre
Quitte son grand néant.

Agnès Huet

Crépuscule

Un petit nuage rose
Accompagne le soleil couchant
Il lui murmure quelque chose

De tendre et de touchant

Le soleil le caresse
Le nuage rougit

Et s’enfonce dans l’ivresse
D’une profonde nuit.

Hélène Joigner

Le Phare  -  Numéro 47, janvier 2012
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Échecs : les poussins
dament le pion

Des nouvelles du Club d’Échecs des Ulis :
• tout d’abord, l’équipe adulte en National 5, première au

classement mais il reste les 2 plus fortes équipes de la poule

à rencontrer ;

• l’équipe jeune, battue 6-2 mais avec des jeunes très motivés

et de très beaux matchs ;

• ensuite le weekend des 26 et 27 novembre 2011, 10 jeunes

du Club des Ulis ont participé au qualificatif pour le

championnat d’Ile-de-France 2012. Nous avons 4 jeunes

qualifiés pour la phase suivante : 3 dans la catégorie poussins

(dont 1 finissant 3e au classement général des poussins)

et 1 dans la catégorie pupilles.

Disons un grand bravo à tous les participants et bon courage

à Saliha, Zohra, Guillaume, Benoit pour la suite en Ile-de-

France !

Cours d’échecs pour les jeunes

tous les samedis à 14 h au LCR de la Vaucouleur.

Nos professeurs, David Bouville, Guillaume Farges et

Alain Jaouen, encadrent 3 groupes de niveaux (débutants,

initiations et compétitions), dans un esprit très ludique.

David Bouville

Président du Club d'Échecs

Solution de l’exercice N°1, paru dans Le Phare n°46 :

A /  …  Dxh2+, FxDh2  Cg3 #

B /  Cf7+  Rg8,  Ch6+  Rh8,  Dg8+  TxDg8, Cf7 #

Exercice N°2 (ci-dessous) :

Les blancs jouent et matent en 3 coups.

La solution de cet exercice sera publiée dans Le Phare n°48.

Nous portons une gerbe à la Pierre de la liberté,

Voulons nous souvenir de ceux qui ont tracé

Un chemin de liberté et de démocratie,

Supplément d’humanité contre les puissances

D’argent qui nous écrasent

Pour retrouver les valeurs de la République,

Le Phare de notre société...

Nous souhaitons nous baigner dans un lac

Voulons un terrain pour réaliser une plage,

Des finances pour les pelles.

Pour que les enfants continuent de construire

Le Phare de leurs rêves.

Nous, les damnés de la terre

Voulons chasser les places financières,

Un supplément pour chacun des citoyens

De cette France où la dette s’agrandit sans fin,

Finances, maître-mot du monde libéral,

Pour expédier les emplois en cavale...

Le Phare de la République ne nous éclaire plus.

Nous nous sommes tous réunis car nous

Voulons tous à compter d’aujourd’hui

Un supplément d’escargots en chocolat et

De belles truffes avec des noisettes, même si nos

Finances ne nous le permettent pas. Et

Pour vous prouver notre amour du chocolat, sachez

   qu’il est devenu

Le Phare de notre vie !

« Avec mes mots »

Un tantinet espiègles, les participants
à l’Atelier d’Écriture de l’APEX*Ulis
vous adressent des messages anodins
qui, cependant, en cachent un autre...
À vous de le trouver et d’en sourire.

Championnat de l’Essonne les 26 et 27 novembre 2011
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« Les Trois Fourneaux » :
l'insertion au goût du jour

Les Trois Fourneaux - Restaurant d’Application
Commerces de la Treille, avenue de Champagne

91940 LES ULIS - Tél.: 01 69 07 42 24

Administration :

Tél.: 01 69 07 85 28 - Fax : 01 69 28 96 15

(*) Site Internet : http://les3fourneaux.voila.net

Le restaurant d'application « Les Trois Fourneaux »
continue l'aventure initiée il y a 25 ans, véritable pari
d'un partenariat prometteur et ambitieux.

Situé en plein cœur des Ulis, au centre commercial de
la Treille, ce restaurant mérite le détour, repéré comme
une très bonne table par les nombreux clients qui le
fréquentent et qui participent, de fait, au fonctionnement
de ce projet atypique.

Ce lieu d'insertion est une structure originale, bien ancrée dans

le tissu social du territoire et défendue inlassablement par

les trois partenaires qui la portent : la Protection Judiciaire

de la Jeunesse, l'Education Nationale et la Ville des Ulis.

Les jeunes qui sont accueillis ont entre 16 et 25 ans, des

histoires singulières, un parcours parfois chaotique, un

rapport à l'Ecole souvent compliqué, mais tous ont l'envie

de s'essayer aux métiers de la restauration.

Il s'agit pour eux, dans un cadre sécurisant, de trouver une

place, un équilibre au sein d'une équipe ; l'occasion pour

eux de se restaurer, se construire, retrouver une estime de

soi parfois chancelante.

Leur formation leur permet d'acquérir, au moyen d'une

pédagogie adaptée, des savoirs et des savoir-faire adaptés

au monde professionnel et à ses exigences, et elle les aide à

s'inscrire dans un processus de socialisation, de dévelop-

pement et d'épanouissement personnel.

La structure a su s'adapter au fil des années, afin d'enrichir

la palette des parcours proposés :

�  préparation au CAP restaurant et cuisine en 2 ans ;

�  préparation au titre professionnel en 1 an ;

�  stages de découverte et de confirmation de projet.

Tout un programme : acquisition des techniques de base de

cuisine ou de restaurant, mise en pratique des connaissances

par le biais du restaurant d'application, remise à niveau

et poursuite d'un parcours scolaire, cours de technologie,

stages en entreprise, activités culturelles artistiques et

sportives, voyage d'études, actions en faveur de l'accès au

droit, à la santé…

Le restaurant est ouvert sur réservation tous les midis

du lundi au vendredi, et le mardi soir.

Menu du jour et carte de la semaine (par exemple rosace

d'avocat pamplemousse ou assiette nordique, sauté d'agneau

aux abricots ou grenadin de veau aux girolles, croustillant

pomme miel ou mousse au chocolat blanc et framboises…).

Des émotions gustatives en perspective !

Les menus sont en ligne sur le site Internet (*)

Formation Le Phare  -  Numéro 47, janvier 2012


